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LES STRUCTURES DES EXPLOITATIONS AGRICOLES DANS LE 
MONDE AU 21EME SIÈCLE 

 
par André Neveu1 

 

 

Le 20
ème
 siècle fut l’âge d’or de l’exploitation familiale moyenne qui a dominé en Europe 

occidentale et en Amérique du Nord. Progressivement modernisée et agrandie, elle passait pour le 

modèle d’avenir. Mais, même si elle continue à tenir son rang au 21
ème
 siècle, son extension à 

d’autres régions du globe est improbable dans la mesure où, en l’absence de terres disponibles et de 

réformes agraires significatives, pratiquement aucun autre pays ne semble décidé à suivre cette 

voie. 

La spécificité du dernier siècle repose aussi sur l’apparition, la multiplication mais aussi la 

disparition de l’exploitation socialiste collective. Au 21
ème
 siècle, les anciens kolkhozes et 

sovkhozes de l’ère soviétique sont d’ailleurs en train de se transformer en entreprises capitalistes 

banales. 

Pour leur part, la grande masse des micro-exploitations des pays en développement a survécu 

tant bien que mal et, dans certains cas s’est même modernisée, quoique sans augmenter de taille. 

A la fin du 20
ème
 siècle, la place des très grandes entreprises capitalistes s’est brutalement 

accrue, notamment en Amérique du Sud. La hausse des prix agricoles prévue au 21
ème
 siècle devrait 

leur être éminemment favorable car elle assurera une bonne rentabilité des capitaux investis. 

La recherche de la sécurité des approvisionnements par les pays riches en dollars mais 

déficitaires en produits agricoles de base, contribuera, là encore, à la création d’immenses 

exploitations néo-coloniales dans les pays pauvres et relativement vides d’hommes. 

Enfin les changements climatiques qui vont très probablement frapper et fragiliser le monde 

agricole au 21
ème
 siècle, pourraient également élargir le domaine des très grandes entreprises. Car si 

la sécheresse ou les inondations risquent de rendre impropres à la culture de nombreuses terres 

actuellement occupées par des toutes petites exploitations, le réchauffement de la planète va 

favoriser l’expansion de l’agriculture vers le nord des continents eurasien et américain. Il y a tout 

lieu de penser que ces espaces vierges exigeront pour leur mise en culture d’importants moyens que 

seules les entreprises capitalistes pourront fournir. 

La poursuite du renforcement de la part des grandes entreprises capitalistes dans la 
production agricole mondiale devrait donc constituer la tendance la plus marquante du 21ème 
siècle. 

La principale incertitude repose sur la volonté des différents états de mobiliser ou non 

d’importants moyens en hommes et en argent pour moderniser les micro-exploitations. Seule la 

pression de l’opinion publique et la crainte des révoltes de la faim peuvent les y contraindre. 
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